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Bulletin de Liaison et d’Echanges 
 

Eglise Protestante Unie  
de Clamart, 
Issy-les-Moulineaux, 
Meudon-la-Forêt 
 

La Fraternité 
43 rue de Moulin de Pierre 
92140 Clamart 
 

L’Espace Protestant 
Isséen (EPI) 
18 rue Marceau  
92130 Issy-les-Moulineaux 
 
Culte à Clamart : le dimanche à 
10h30 jour pair  
 
Culte à Issy-les-Moulineaux : le 
dimanche à 10h30 jour impair 

 
Eveil à la Foi, École biblique, 
Pré-KT, KT1 et KT2  
 

 

Pasteur :  

Agnès ADELINE-SCHAEFFER 

Tél : 01 46 42 31 50 

eglise-reformee-clamart@orange.fr 

 

 

pour toute mise à jour de vos 
coordonnées, merci de contacter 
Dinah par mail 

 

dinah.jean@wanadoo.fr 

 

 

 

 
           500 ans de la Réforme et après ? 

            Au moment où chacun regarde vers la nouvelle année qui commence, les rédacteurs 
du Blé ont décidé, il y a quelques semaines, de regarder en arrière ! Une fois n’est pas 
coutume ! Nostalgie du passé ou reconnaissance de ce qui a été vécu ? Sans doute un peu 
des deux, car la préparation des différentes célébrations a été longue et laborieuse, pour 
des rencontres ensemble qui ont passé très vite !  
D’abord Issy les Moulineaux en septembre-octobre, puis Clamart, mi-octobre, et enfin 
Strasbourg fin octobre ! Un vrai marathon !   Il a fallu doubler les rencontres, partout, à Issy, 
à Clamart, puis à Paris, rue de Clichy, et même à Suresnes, pour rejoindre la chorale qui 
chantait avec les 1000 voix au Zénith de Strasbourg.  Les mails se sont multipliés, avec une 
profusion d’idées et de propositions, pour inventer un nouveau projet visant à rendre le 
meilleur témoignage protestant possible, sur la ville.  En même temps, il fallait penser à 
l’organisation des différents stands qui allaient partir à Strasbourg, rejoindre le village des 
Fraternités pendant trois jours. Localement, une conférence sur le Gospel et le 
protestantisme, une exposition sur la vie et l’œuvre de Martin Luther (50 ans de sa mort en 
2018), un spectacle de théâtre, deux concerts gospels et louange latine, et le cinéma avec 
la projection du film « Martin Luther », et deux cultes en commun avec l’Eglise évangélique 
arménienne, à Issy, ou avec l’Eglise évangélique de Clamart. Aucune église protestante n’a 
voulu fonctionner toute seule.  Les membres de la Fraternité et ceux de la Paroisse ont fait 
équipe en particulier pour toute l’organisation pratique et administrative de la journée à la 
Salle Hunebelle, prêtée pour l’occasion par la Mairie de Clamart.   
Malgré cela, il y a eu quelques loupés dans la communication, et des maladresses 
involontaires dans l’organisation. Néanmoins, un message a jailli dans la découverte 
étonnée des fonctionnements parfois aux antipodes : notre différence est une force, nous 
sommes complémentaires, et notre unité se vit dans le respect de la diversité de nos 
approches théologiques, de nos sensibilités de lectures de la Bible, de nos organisations 
ecclésiales différentes, et malgré nos façons spécifiques de louer Dieu. Notre 
reconnaissance émue monte encore aujourd’hui de nos cœurs, pour tout ce qui a pu se faire 
et se dire.  
Alors, en 2018, comment continuer ensemble sur la lancée dynamique de l’an passé, 
comment faire   pour écrire une nouvelle page du livre de la fraternité que nous avons 
ouvert ? La fête des 500 ans de la Réforme nous a sorti de notre routine. Elle a ouvert de 
nouvelles possibilités de travail et de rencontres.  Et maintenant, on fait quoi ? On en reste 
là ? Nous avons déjà quelques rendez-vous coutumiers, comme la semaine de prière pour 
l’unité des Chrétiens, en janvier, ou la célébration du Vendredi Saint en mars. Y serons-
nous ?  Il y a les cours d’alphabétisation des migrants, chaque semaine, à la Fraternité.  On 
peut aider ?  Et en novembre, il y aura le centenaire de l’Armistice de 1918. Comment élargir 
l’espace de notre tente ?  Ne pouvons-nous pas inventer de nouveaux projets ? De ceux qui 
approfondissent les liens fraternels, au-delà de nos murs, au-delà de nos cercles convenus 
et confortables, de ceux qui nous rappellent que notre vie nous vient des autres ? Nous 
vient d’un Autre ?  Heureuse année 2018, avec l’espérance chevillée au corps et au cœur.   

Agnès Adeline-Schaeffer, pasteure.  
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Le protestantisme aujourd'hui 

Le protestantisme français est minoritaire et divisé. Ce premier caractère, il le doit à un échec originel : celui 

de pas avoir rallié à ses vues la monarchie française à ses débuts ; en 1559, date du 1er Synode national, les 
Eglises réformées rassemblent 20% des sujets du royaume : elles ne dépasseront jamais ce chiffre. Les 
Guerres de Religion, la liberté surveillée et rapidement rognée de l’Edit de Nantes et les féroces persécutions 
de Louis XIV le menacèrent d’une quasi extinction. Rescapée par l’opiniâtreté des protestants du Désert, 
soutenue par les Huguenots du Refuge, la foi réformée resta ultra minoritaire, sauf dans les territoires aux 
marges de la France (Alsace et pays de Montbéliard, où avait fleuri le luthéranisme). 

La période du Concordat (1802-1905) fut celle d’une reconstruction des Églises, mais sous le contrôle étroit 
de l’État : elles n’obtinrent le droit de se réunir en Synode qu’en 1872, soit plus de deux siècles après le 
dernier Synode de 1659. Cette situation favorisa les divisions théologiques, qui perdurèrent, faute d’instance 
arbitrale : il fallut 66 ans pour réunir les courants réformés au sein de l’Église Réformée de France (1938) 
dotée d’une Déclaration de Foi commune. Parallèlement, le 19e siècle fut celui d’un réveil et d’une activité 
missionnaire intense, qui favorisèrent de nouveaux courants, baptistes, libristes, salutistes, méthodistes, etc. 
aboutissant à la création de nouvelles Églises non concordataires. C’est précisément l’expérience de ces 
Églises indépendantes de l’État qui fit que les protestants acceptèrent et même appuyèrent la Séparation des 
Églises et de l’État en 1905, à la différence de l’Église catholique qui vécut cette rupture comme un drame. 
Mais pour pallier cette faiblesse structurelle due à leur situation minoritaire et à leurs divisions, se constitua 
la Fédération Protestante de France dès 1905. Elle demeure la vitrine majeure du protestantisme en France 
et l’interlocutrice de l’État républicain. Mais parce qu’elle est souvent confondue avec le courant réformé 
longtemps hégémonique, on ne perçoit pas assez que la FPF est une union d’Églises, d’œuvres et de 
mouvements qui diffèrent par leur histoire et leur théologie. La FPF compte de nombreuses Églises 
évangéliques ou pentecôtistes en débat permanent avec la majorité luthéro-réformée.  

Depuis 1945, le protestantisme français se renouvelle et change, de par le dynamisme du courant 
évangélique. Ses Églises se multiplient et montrent une vraie capacité à attirer de nouveaux publics de fidèles, 
issus des milieux populaires. Ce succès, mais aussi les divisions de ces Eglises nouvelles les ont conduites à 
constituer une FPF parallèle en 2010 sous le nom de Conseil National des Evangéliques de France. Celui-ci 
assume un positionnement théologique particulier, fondé sur une lecture littérale de la Bible et un refus 
fréquent des évolutions sociales, comme l’acceptation de l’homosexualité. Mais si certains membres du CNEF 
coupent les ponts avec la FPF, d’autres maintiennent une double appartenance, lieu alors d’un possible 
dialogue. Le protestantisme français constitue donc aujourd’hui dans sa diversité un paradoxe : ses courants 
les plus en phase avec la société (démocratie, parité hommes femmes, liberté des choix sexuels...) sont ceux 
représentés par des Églises historiques vieillissantes, parfois inquiètes pour leur avenir. Les courants 
conservateurs et normatifs sont ceux qui montrent le plus de dynamisme et qui croissent le plus, en nombre 
d’Églises et de membres. Au point de devenir hégémonique ? Dieu seul le sait, mais à coup sûr, le 
protestantisme sera toujours un débat... 

Jean LOIGNON (nov. 2017) 
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  Vivre la Fraternité…. Un appel à vivre la fraternité : de « l’entre soi » qui rassure au « avec les autres 

» et au « pour les autres » qui dynamise… C’était à Strasbourg… ! 

Deux folles journées du protestantisme à Strasbourg où nous avons décliné de toutes les façons possibles 
et imaginables la Fraternité heureuse, joyeuse, curieuse, fabuleuse, contagieuse avec les maîtres mots : 
« qu’as-tu fait de ton frère » ?                                                                                    Marianne et André Zwilling 

Dans ces journées bien remplies, j’ai eu l’opportunité de participer, samedi matin, à deux ateliers bien 
différents : 

Une heure très dense pendant laquelle la conteuse Noëlle LASSALLE de l’association « la Parole contée» 
nous a fait rencontrer les personnages de RUTH et BOOZ, les ouvriers de la 11eme heure, et Jésus qui 
guérit l’aveugle BARTIMEE à l’une des portes de Jéricho. Ce fut un enchantement, j’ose même dire un 
envoûtement pour le public représentant tous les âges de la vie ! 

L’atelier suivant avec ce thème très original : « le Noir des réformateurs dans la longue histoire des 
couleurs en Occident » par une artiste-théologienne D. MATHIEU – BARANOFF. En voici quelques notes 
: la perception des couleurs n’est pas seulement un phénomène biologique ou neurologique, c’est aussi 
une notion symbolique. Selon l’historien des couleurs en Occident, M. PASTOUREAU, le Noir/ le ROUGE/ 
le BLANC ont longtemps servi de code commun. La légende de Jésus chez le teinturier (texte apocryphe 
sur l’enfance) est étonnante. Au Moyen-Age, on ne sait pas fabriquer le « beau et le bon » NOIR. C’est à 
l’époque de la Réforme, avec l’invention de l’imprimerie qui exige une encre extrêmement noire sur un 
papier aussi blanc que possible, que ces 2 couleurs deviennent, alors, des « non-couleurs » et 
s’opposeront à ce qu’on appellera « couleur ». Au XV° siècle, l’usage du vêtement sombre « noir » pour 
les réformateurs devient le symbole du Savoir, de l’Humilité, de la Tempérance et de l’Austérité. 

Ma tête était bien pleine !!! Et marcher dans les rues animées, oh combien ! me fit du bien ! 

Au village des Fraternités, non loin, les rencontres se firent nombreuses…chorales variées, du gospel, du 
théâtre, des jeux… la fanfare de l’Armée du Salut entonnait le cantique de Luther au milieu des touristes 
dans le quartier de la Petite France… Avec André, dans l’église méthodiste de ce même quartier nous 
avons été transportés vers les cieux par ce « concert d’amour » donné par 2 artistes coréens de la troupe 
de l’Opéra du Rhin. Moment sublime, leur jeunesse et leur voix nous ont émus aux larmes… Et jusqu’à ce 
spectacle grandiose dans la cathédrale de Strasbourg toute illuminée, pleine à craquer deux soirs de 
suite !! Une image restera gravée dans notre mémoire, celle de la reproduction géante du portrait de 
Martin Luther par Lucas Cranach, portrait géant qui se déployait sur une immense toile à la croisée du 
transept, et qui semblait regarder dans le lointain toutes les générations à venir ! Ça, c’était vraiment de 
l’inattendu !!!! 

Marianne 

De mon côté je voudrais partager avec vous au moins une opportunité, où j’ai pu participer, lors de « ces 
500 ans de la Réforme » basé aussi sous le signe œcuménique. Celle d’un partage : « Ce qui nous unit, ce 
qui nous sépare », à l’Eglise Saint Thomas toute remplie, avec François Clavairoly, président de notre 
Fédération Protestante et Mgr Didier Berthet, évêque de Saint Dié, président Conseil pour l’unité des 
chrétiens, pour qui, « faire mémoire ensemble » avec les catholiques, est ce qui importe. 

J’ai apprécié cet échange chaleureux, direct, compréhensible, franc et ouvert de part et d’autre, allant à 
l’essentiel souvent ... En touffe et au hasard je vous en donne quelques réflexions que j’ai retenues : 

Que comprendre de la réforme ? 

FC : c’est un mouvement d’ordre spirituel, avec un message lancé par des trentenaires : nous sommes 
tous équidistants de Dieu, de sa grâce… C’est l’ouverture d’une grande conversation sur l’égalité 
Homme/femme, sur des conséquences civilisationnelles : s’ouvre un espace public possible entre le 
religieux, le politique qui débouchera sur la démocratie et la laïcité, sur la séparation de l’Eglise et de 
l’Etat… 



  Numéro 62 – Janv/Mars 2018 

DB : L’Eglise est toujours en réforme. Dans les Evangiles il est toujours écrit : le royaume de Dieu est 
comme si… La Réforme est une dynamique qui nous concerne tous, qui nous appelle à la fidélité à 
l’Evangile. Le Pape reconnait l’importance de la grâce promut par Luther… 

Qu’est-ce que la foi ? Que sont les œuvres ? 

FC : A la Réforme il y a eu une somme d’intellectuels chercheurs de sens dans la Bible, dans l’Evangile. 
Luther a découvert et témoigné de la grâce offerte à tous... La justification par la grâce n’est pas la 
justification par les œuvres qu’on ne fait pas ! Pour Luther, il est impossible de séparer la foi de l’œuvre, 
comme il est impossible de séparer le feu de la lumière. L’œuvre est justifiée mais ne justifie pas… 

DB : Oui je suis sauvé ! Qu’est-ce que je peux faire avec ça ! Avec Vatican2 l’Eglise catholique appelle aussi 
à la liberté et à la responsabilité de l’homme pour créer la société. Etre libéré, la liberté, c’est ce qui 
permet de faire et d’être responsable c’est-à- dire de répondre devant Dieu de ce que je fais. Nous 
insistons dans la formation des prêtres sur l’importance de la prédication. « Là où est l’Evangile est 
prêché, là est l’Eglise » : avec cela « je suis luthérien » ! 

FC : Quelle est la capacité de l’Eglise à gérer les biens sacrés, en fait ? La question des ministères est donc 
seconde… L’Eglise est là pour témoigner… et non pour être gérante des biens sacrés, des biens du salut... 

(Sacerdoce universel). 

DB : Les catholiques soulignent la médiation du peuple de Dieu corps du Christ. Les ministères font partie 
d’une structure ministérielle, de la succession apostolique. C’est le cœur de notre division... 

Communion/Intercommunion ? 

FC : 3 niveaux de réflexion : 1. Sur l’interprétation des textes il y a une diversité réconciliée. 2. Au niveau 
dogmatique : qu’est-ce qu’un sacrement ? C’est un signe visible d’une grâce qui ne l’est pas, qui nous 
précède... 3. Au niveau ecclésiologique : pour la Cène, le rapport entre ce geste et l’Eglise nécessite qu’il 
y ait un évêque nécessaire pour les catholiques. Ce n’est pas le cas chez les protestants. L’hospitalité 
eucharistique est protestante. Le dialogue bloque sur ce point. Le catholique peut-il reconnaitre une 
eucharistie qui n’est pas la sienne propre ? 

DB : L’eucharistie est le signe de l’Unité. Nous devons admettre que le Christ souffre le premier du non 
partage et de la division de son corps. 

Quid depuis 1999 pour l’œcuménisme ? (Travaux du groupe des Dombes) 

FC : Les catholiques croient qu’ils sont les seuls catholiques ! Les protestants ont oublié qu’ils étaient 
aussi catholiques… ! La conception « nationale » de l’Eglise pose question aux protestants. Pour les 
catholiques, l’Eglise est un « tout excluant » … 

DB : Il faudrait vivre dans la plénitude de la foi ensemble avec discernement. 

Et bien d’autres sujets encore, sur l’homosexualité etc…Et de conclure 

FC et DB : Ayons toujours une « conversation » confiante…. 

André Zwilling  

 

« Malgré mon arrivée tardive et grâce à Agnès qui m’a cueillie à la Gare de Strasbourg le vendredi soir, j’ai pu rejoindre le 

groupe de jeunes en plein culte et la soirée s’est terminée par un petit concert. Le lendemain, journée chargée avec quelques 
activités « Fraternité », grand rassemblement pour le déjeuner et temps libre dans la magnifique ville de Strasbourg. La journée a 
fini en apothéose avec le concert, au Zénith de Strasbourg, du groupe de rock canadien évangélique Impact. C’était une soirée 
magique. Petite nuit dans un dortoir géant réunissant 2.000 jeunes. Le lendemain, encore une fois au Zénith de Strasbourg, nous 
avons assisté à un grand culte, retransmis en direct sur France 2. Nous avons finalement pris le chemin du retour dimanche après-
midi épuisés mais ravis d’avoir participé à cette grande fête. » 

 Célia Derbes 
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Protestants en fête à Strasbourg  

On en rencontrait un peu partout dans 
Strasbourg ce samedi-là. 

Et encore un peu plus vers la place Kléber ou vers 
l’église Saint Thomas car c’est là qu’on venait les 
chercher. Il faut dire que cette Église se situe rue 
Martin Luther, tiens, tiens. 

Ce qu’on venait chercher c’était des « protestants 
en fête »  

C’est quoi ça ? C’étaient des sacs avec écrit : « 
Protestants en fête 2017 » Les messieurs un peu 
chics et grisonnants ou encore les jeunes en 
sweat et basket, les enfants, les jeunes parents, 
les grands parents, les scouts…tous portaient les 
sacs, ils avaient envahi Strasbourg paisiblement. 

 

Quelle ville magnifique pour faire la fête, pleine de petites places, de quais au bord de l’eau, une belle lumière. 

On est retourné place Kléber pour rencontrer toutes les associations qui tenaient des stands, la fédération 

protestante de France les aumôneries d’hôpitaux et de prison. Il y avait la Fondation John Bost, il y avait 

Ottilie Bonnema qui est aumônier à la Force et qui fut pasteur à clamart Issy. 

On va déjeuner, on retrouve d’autres « Pro…fêtes » on suit une rue de la vieille ville et là sortant d’un porche 

moyenâgeux qui retrouve-t-on? 

Ottilie qui nous fait entrer dans une institution catholique fort accueillante. 

Une vingtaine de gens de John Bost, résidents et accompagnants mélangés, nous invitent à partager leur 

délicieux goûter. Magnifique moment de partage et d’échange. 

Ils nous racontent qu’ils sont fins prêts pour le culte du lendemain auquel ils vont même participer. 

 

Dimanche matin culte au Zénith, nous sommes 
très très nombreux. Belle prédication du pasteur 
François Clavairoly sur le fils prodigue, 
témoignage émouvant de réfugiés syriens… 
moment fort quand l’assemblée s’est levée 
spontanément pour entonner à pleine voix “A toi 
la gloire” et “je louerai l’Eternel”, c’est tout le 
corps qui vibre à la joie de la communion, à la joie 
de chanter ensemble. Un seul regret, qu’il n’y ait 
pas eu plus de cantiques connus chantés par 
toute l’assemblée. Dans la liturgie du culte, Luther 
a réservé une place centrale au chant de la 
communauté car “Chanter, c’est prier deux fois”. 

                 Alors chantons tous en chœur ! 

Françoise et Pierre Coutris 
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Prière de remerciement pour toutes ces journées  
 

Nous voulons te dire merci, Seigneur, de nous avoir donné cette possibilité de nous placer ensemble sous ton regard ! 
Merci parce qu’à travers nos diversités nous découvrons toute la richesse de ton Église ! 
Merci parce que ta parole nous anime et nous met ensemble au service de ton Évangile ! 

Permets Seigneur que les liens que nous pouvons tisser les uns avec les autres soient forts et durables. 

Que ton Esprit nous conduise et nous éclaire sur ce chemin où nous marchons ensemble. 

Fais de nous Seigneur des témoins vivants de ton amour et de ta paix. 
Amen. (Source : Fédération protestante de France)  

 
Voyage Sur les traces de Martin Luther et de la Réforme 

 

Exclusivité pour des paroisses protestantes 

 Du consistoire sud-ouest – région parisienne 

 

Du 20/08 au 26/08 

 
Ce voyage vous conduit à travers les principales étapes de la vie du grand réformateur et est aussi une région culturelle 

de grande importance pour l'histoire allemande et européenne. 

Vous verrez la maison de Luther et la Wartburg à EISENACH, la ville d'ERFURT où LUTHER a étudié, ainsi que la 

cathédrale et les nombreuses églises dans lesquelles il a prêché. Les traces de Martin Luther vous conduiront aussi à la 

ville de EISLEBEN, dans la région de MANSFELD où vous visiterez la maison où Martin Luther est né et eù il est mort. 

 

Si vous souhaitez plus d’information, merci de contacter Cornelia MASI (lancelot.masi@yahoo.fr) 
 

Prix à partir de 40 participants : 

Chambre double : 1 145 € 

Chambre individuelle : 1 435 € 

 

 

 

le « blé sur la paille »  (vos coups de gueule ou vos coups de chapeau) 

 

Les cahiers de doléance, je me suis réveillé avec ce mot dans la tête. 

Et puis je suis parti pour le culte. 

Le sermon portait sur les mages qui viennent d’ailleurs, qui se rendent compte que Jérusalem et Hérode 

sont de fausses pistes. Ils vont à Bethleem adorer qui vous savez et repartent en sachant qu’ils doivent 

éviter Hérode car seul le Christ compte. 

Réforme, cette semaine titrait sur les « vigies protestantes » : une litanie de 20 suppliques protestantes à 

Monsieur Macron qui dans mon rêve sont devenues les cahiers de doléances au Roi, le clergé y est 

abondamment présent (8 pasteurs) et puis une sorte d’aristocratie protestante qui parle pour elle-même 

sans avoir rien demandé à personne. Le Christ dans tout ce bla-bla-bla il n’en est pas question. 

Quand Martin Luther ou Martin Bucer ou Jean Calvin s’approchent du pouvoir ou que la puissance 

politique les tente, à chaque fois cela les conduit à une impasse, parfois terrible. Quand l’église 

évangélique allemande s’est approchée du pouvoir dans les années 30 cela fut terrible. Évidemment on 

n’en est pas là,  

Dieu soit loué.                                                                                                           Pierre Coutris  
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Dans nos familles 
 

Le 15 octobre 2017, au temple d’Issy les Moulineaux, a été célébré le baptême de Gabriel Fontan-Pérez, fils 
d’Oscar Fontan Pérez et d’Elizabeth Latapie. Bienvenue à Gabriel dans l’Eglise universelle, et à ses parents dans la 
paroisse de l’EPUdF Clamart, Issy les Moulineaux, Meudon la Forêt.  
 
Le 10 décembre 2017, au temple d’Auteuil, a été célébré un culte de consolation, à l’occasion du décès de Madame 
Annie Lelong.  
 

 
NOS FRÈRES DE CŒUR… 

Je les ai toujours connus : à l’école, puis au scoutisme, puis aux 

UCJG… 

Beaucoup d’Arméniens se sont regroupés à Issy les 

Moulineaux, après le génocide de 1917. Ceux qui ont pu y 

arriver ! … Essayer de retrouver une communauté, des gens 

qui parlent comme vous, qui mangent et qui vivent comme 

vous… 
 

Ils ont acheté des terrains, ils y ont construit des maisons, oh, de toutes petites maisons, avec une cuisine qui serait lieu de vie, une 

ou deux chambres dans lesquelles la famille s’entasserait. Les murs étaient peints en blanc, et avec des pochoirs, ils dessinaient des 

fleurs, des oiseaux. Sur la table trônait un grand saladier recouvert d’un torchon : le yaourt traditionnel y prenait consistance en 

deux ou trois heures. Quelques bribes de Français, l’indispensable pour se faire comprendre. Mais ne pas se faire remarquer, être 

discret étaient les règles de vie : « Vous êtes en France, dans un pays ami, rappelez-vous qu’on vous y a accueillis, ne soyez pas des 

objets de critiques… » Voilà ce que disait une maman qui avait tout laissé là-bas en Arménie. Elle avait tellement peur que ses 

enfants ne soient pas irréprochables… À la fin de la guerre de 1939, deux jeunes arméniens sont venus au culte, au temple de 

Clamart, pour voir et écouter. Je ne sais de quelle paroisse ils étaient issus, mais les rites et l’enseignement religieux tels qu’ils leur 

étaient présentés leur pesaient. Ils cherchaient autre chose, et c’est presque par hasard qu’ils ont poussé la porte du temple. Ils 

ont été bien reçus, écoutés, invités … et ils sont restés. C’était le début de relations qui continueraient longtemps. Sur une photo 

prise en 1945, sur le haut de l’ancienne Frater pendant les travaux d’agrandissement, on voit que la participation arménienne a 

augmenté : une jeune cheftaine et plusieurs éclaireuses ne peuvent pas cacher leur origine !  

C’est un Arménien qui est devenu président du groupe UCJG de la Fraternité dans les années 50. Mais si ces jeunes participaient 

aux activités de la Frater, c’est qu’il n’y avait pas encore grand’ chose à leur proposer dans leur communauté. Cela viendrait 

rapidement et nous perdrons une grande partie de « nos » arméniens ! Mais pas leur amitié. 

Notre Église Réformée, la Fraternité et l’Église Évangélique Arménienne ont continué à partager, de loin en loin… Ils nous ont offert 

l’hospitalité quand nous avons vendu nos bâtiments en attendant que les nouveaux soient construits. Des cultes, des repas et des 

ventes/rencontres y ont été organisés.  

C’est chez eux que nous avons célébré les 500ans de la Réforme. Parce que leurs locaux sont plus grands ? pas seulement ! parce 

que cela fait plaisir de les voir, de travailler avec eux et de profiter de leur hospitalité…accompagnée de délicieuses spécialités 

culinaires dont ils ont le secret et ne sont pas avares ! C’est chez eux que nous avons vu l’exposition sur la Réforme, en attendant 

qu’elle soit proposée au temple d’Issy, que nous avons applaudi Laurence Fouchier dans la pièce Terrasses (écrite par elle-même) 

et que nous avons participé à un culte émouvant et très musical consacré à la Réformation… 

Leur cœur est toujours en Arménie, même si la plupart des premiers arrivés sont maintenant décédés. Il y a quelques années nous 

avons assisté à un concert donné par des jeunes femmes arméniennes qui chantaient délicieusement bien. À la fin du concert, elles 

ont commencé à interpréter cette merveilleuse et émouvante mélodie consacrée à la capitale Erevan. Dès les premières notes ils 

se sont levés et les larmes ruisselaient le long de leurs joues…  

Les Arméniens ? Des liens d’amitié, de foi commune et du bonheur nous unissent, tout simplement. Ils sont nos frères ! 

Dinah Roquefort 
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 Semaine de l’Unité 2018 
 
Comme chaque année du 18 au 25 janvier la semaine de prière pour l’unité des chrétiens nous 
rappelle la nécessité de la prière pour accueillir l’unité que seul le Christ nous donne.  
 
 A l’occasion des 10 ans du Temps pour la Création (1er septembre-4 octobre), le CECEFi a invité les 
chrétiens à réfléchir à leur rôle de « gardiens du jardin » (Gen 2,15) et à inscrire le soin de la Création 
dans la durée en lançant un label « Eglise verte qui est un outil à destination des paroisses. Ce label a 
pour but de permettre à chaque communauté locale de favoriser sa conversion écologique. 

Le site egliseverte.org permet aux communautés de se situer et de progresser d’année en année en 
proposant un éco-diagnostic en ligne. Sur le site seront disponibles une série de ‘fiches pratiques’ 
(comment démarrer, améliorer nos déplacements, intégrer la création dans nos célébrations…) qui 
auront pour but de guider les communautés qui le souhaitent dans la mise en place des projets, en 
s’appuyant sur des retours d’expériences. 
 

Christine Roberge 
Coordinatrice du CECEF 

 

Soirée œcuménique de prière pour l’unité des chrétiens  

Jeudi 25 janvier 2018 à 20h30, à l’Eglise Apostolique Arménienne, 

6 rue Bourgain 92130 Issy les Moulineaux. 

 
Nous comptons sur votre présence 

 

  
 

Merci d’être là 
Quand la vie est une corvée, 

Quand nos nuits sont remplies de cauchemars, 
Merci d’être là, Seigneur, 
Et d’être présent en nous. 

 
Quand la maladie nous atteint, 

Quand l’épreuve est lourde à porter, 
Merci d’être là, Seigneur, 

Et de nous tendre la main. 
 

Quand nous sommes sans espérance, 
Quand tout est noir, à l’horizon, 

Merci d’être là, Seigneur, 
Et de nous apporter ta lumière. 

 
Quand nous sommes seuls et oubliés, 

Quand nous avons peur d’aimer et d’être aimés, 
Merci d’être là, Seigneur, 

Et de nous offrir ton amour. 
Amen. 

(Normand Provencher) 
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L’Echo du CP  
 

Au CP de Novembre, nous avons échangé sur les différentes festivités riches en rencontres vécues par les uns et les 
autres à l'occasion des 500 ans. 

 

Certaines nous font réfléchir au besoin de renouvellement de nos cultes, d'autres à des échanges plus fréquents avec 
les paroisses voisines. 

Et nous sommes tombés d'accords pour vous faire partager ces impressions dans ce Blé un peu particulier. 

Un temps a été consacré à la préparation des rencontres de fin d'année (stand vin chaud à la vente, fête de Noel, 
caravane Avent à Saint Emilie, cultes de fin d'année). Un autre moment a permis d'examiner les moyens de boucler 
notre budget en cette fin d'année. 

 

Notre retraite de CP a eu lieu fin novembre dans la maison d'André et Marline Martin à Nanteuil qu'ils nous ont très 
gentiment prêtée. Temps béni dans ce lieu chaleureux. Après un bon petit déjeuner et une joyeuse mise en train, nous 
avons travaillé sur les bases du nouveau projet de vie de notre Eglise (retour sur notre précédent PVE, examen de la 
situation existante, nouvelles du synode régional ...). 

Construit ensemble, il sera notre feuille de route pour faire rayonner l'Evangile à partir de notre Eglise. Il comportera 
des objectifs prioritaires et les actions associées pour y arriver. Ce programme aura vocation à être suivi et renouvelé 
chaque année. 

Nous comptons sur tous les paroissiens pour nourrir ce PVE de leurs rêves, attentes et idées : Rendez-vous pour cela à 
l'AG de mars 2018. 

Au CP de décembre, nous avons poursuivi les travaux sur le PVE.  

Notre retraite nous a fait prendre conscience des marges de progrès en matière d'accueil dans notre Eglise. Il y aura 
désormais 2 Conseillers de service au culte dont l'un aura particulièrement en charge l'accueil dans notre Eglise, même 
si l’accueil est notre affaire à tous. De plus des réflexions vont être menées par Nicolas Derbès pour voir comment 
améliorer notre présence sur Internet. 

Enfin en matière d'entraide, nous réfléchissons avec Denis Gauthier le président de la Frater à la prochaine construction 
par tous les membres actifs (fraternistes, paroissiens, autres) d'un projet associatif (visites, accueil migrants, accueil 
pavillon, ...) qui faciliterait la lecture de nos engagements à de nouveaux bénévoles. Réunion à venir en janvier. 

Pendant ce temps-là le repas du CASP accueillant 70 à 80 personnes démunies le 28 janvier à l'EPI s'organise grâce à 
Claire Sevin. Merci à elle ! Tout bonne volonté pour cuisiner, aider, servir est la bienvenue. 

Et voilà à quoi votre conseil presbytéral a réfléchi dans les 2 derniers mois de 2017. 

Nous vous souhaitons une belle et bonne année 2018.  

Que Dieu vous garde.  
                                               Daphné Piacentini 
                                               Présidente du Conseil Presbytéral 
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CALENDRIER 
 

 
 

 
 
 
 

"JANVIER 2018" Date Horaires Lieu Observations

4

5

Contes et Galettes 6 17h Fraternité  Contes de Chine

Culte 7 10h 30 Temple d’Issy

CD 9 20h-22h Fraternité

Pro-Fil 9 20h30-22h30 EPI

Pré KT 10 18h30-20h Fraternité

CP 13 9h -12h EPI

Goûter œcuménique  pour les enfants de 

l’école biblique
13 14h-16h45

Sortie Éclaireuses/ Éclaireurs 14 10h-17h Fraternité

Culte 14 10h 30 Temple de Clamart Collecte BB CASP (10h15-11h30)

Réunion des post-KT 14 19h-21h Séquoia à Sèvres

Aux sources de la foi 16 14h30 Fraternité Les actes des Apôtres

Club Lecture 19 14h30-16h30 Fraternité

Sortie Louvettes/louveteaux 21 10h17h Fraternité

Culte 21 10h 30 Temple d’Issy

 Éveil à la foi, EB 21 10h 30- 12h EPI

Pré KT 24 18h30-20h Fraternité

Veillée de l'unité 25 20h30 Eglise Apostolique Arménienne

KT 27 18h-21h30 Fraternité

Culte 28 10h 30 Temple de Clamart

Repas du CASP 28 12h30 EPI
le matin, des gâteaux sont les 

bienvenus pour nos invités

Goûter des enfants du CASP
9 rue de Rivoli 

75005 Paris

 Groupe scolaire Saint Nicolas , 6 rue Vaudétard , Issy 

les Moulineaux

" FEVRIER  2018" Date Horaires Lieu Observations

Repas des nouveaux 2 19h30 Fraternité

Conférence l'Evangile de Jean commenté 

par Origène, Père de l'Eglise
3 10h- 11h30 EPI

présidée par Madame Marie-Lucie 

PLOIX 

Culte 4 10h 30 Temple de Clamart Collecte BB CASP (10h15-11h30)

 EB et Eveil à la Foi 4 10h 30- 12h Fraternité

CD 6 20h-22h Fraternité

Pré KT 7 18h30-20h EPI

CP 13 9h -12h Fraternité

KT 10 18h-21h30 Fraternité

Sortie Éclaireuses/ Éclaireurs 11 10h-17h Fraternité

Sortie Louvettes/louveteaux 11 10h17h Fraternité

Culte 11 10h 30 Temple d’Issy

Réunion des post-KT 11 19h-21h Séquoia à Sèvres

Aux sources de la foi 13 14h30 Fraternité Les actes des Apôtres

Pro-Fil 13 20h30-22h30 EPI

Club Lecture 19 14h30-16h30 Fraternité

Culte 18 10h 30 Temple de Clamart

Culte 25 10h 30 Temple d’Issy
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" MARS 2018" Date Horaires Lieu Observations

Culte 4 10h 30 Temple de Clamart Collecte BB CASP (10h15-11h30)

CD 6 20h-22h Fraternité

Pré KT 7 18h30-20h EPI

CP 8 20h15-22h30 Fraternité

KT 10 18h-21h30 Fraternité

Culte 11 10h 30 Temple d’Issy

 Eveil à la foi, EB 11 10h 30- 12h EPI

Réunion des post-KT 11 19h-21h Séquoia à Sèvres

Aux sources de la foi 13 14h30 Fraternité Les actes des Apôtres

Pro-Fil 13 20h30-22h30 EPI

Club Lecture 19 14h30-16h30 Fraternité

AG de la Fraternité 17 17h Fraternité

Sortie Éclaireuses/ Éclaireurs 18 10h-17h Fraternité

Sortie Louvettes/louveteaux 18 10h17h Fraternité

Culte et AG 18 9h 30 Temple de Clamart

Pré KT 21 18h30-20h EPI

Partage Itinérant de la Bible 22 20h45 EPI
le disciple bien aimé dans 

l’Evangile de Jean

Culte des Rameaux 25 10h 30 Temple d’Issy

Concert de la Chorale du Moulin de 

Pierres
25 20h-30 Fraternité

Jeudi Saint 29 20h-21h Temple d’Issy

Culte parents-enfants de Pâques
1

er 

avril
10h 30 Temple d’Issy Eveil à la foi, EB


